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Saint-Denis, le 10 mars 2025 

Le cyclone Garance frappe une économie déjà affaiblie en fin 
d’année  

L’IEDOM publie les Tendances conjoncturelles relatives au 4e trimestre 2024. L’indicateur 
du climat des affaires (ICA) recule de 1,2 point au 4e trimestre 2024 pour s’établir à 94,4, un 
niveau en deçà de sa tendance de longue période (100). En moyenne sur 2024, l’ICA atteint 
95 points. 

L’inflation baisse mais la consommation peine à retrouver son dynamisme 
L'inflation passe sous le seuil des 2 % (+1,3 % en glissement annuel) et converge vers le niveau 
national (+1,3 %). Sur un an, les prix du tabac (+7,9 %), de l’alimentation (+2,3 %) et des services         
(+1,9 %) connaissent les hausses les plus marquées. Les prix de l’énergie reculent ce trimestre, dans 
le sillage de la détente des prix des produits pétroliers. 

Le marché du travail stagne. Les conditions sur le marché du travail ne s’améliorent pas sur le 
trimestre. Le nombre de demandeurs d’emploi en fin de mois de catégorie A augmente de 1,0 % sur le 
trimestre selon France Travail. Le nombre d’intérimaires continue de fléchir (-14,5% sur un an). 
Néanmoins, les professionnels interrogés déclarent une hausse de leurs effectifs au 4e trimestre.  

La consommation privée demeure faible. Le nombre de dossiers de surendettement déposés auprès 
de la commission de surendettement de l'IEDOM est en hausse de 28,8 % sur l’année. Cette 
dégradation pèse sur le niveau de consommation privée comme l’illustre le recul des importations de 
biens de consommation durables (-8,6 % sur le trimestre, données CVS).   

Une conjoncture globalement peu porteuse, en particulier pour le commerce 
Le secteur du commerce souffre de la faiblesse de la consommation, notamment dans le secteur 
automobile. Les chefs d’entreprises du secteur des industries manufacturières continuent de déclarer 
une dégradation de leur activité pour le troisième trimestre consécutif. L'activité dans le secteur du 
tourisme se dégrade légèrement sur le trimestre. À l’inverse, l’activité du secteur de la construction 
et de l’agroalimentaire s’améliore sur le trimestre.  

Pour lire la publication : les tendances conjoncturelles au 4e trimestre 2024.

https://www.iedom.fr/Tendances-conjoncturelles-a-La-Reunion-au-4e-trimestre-2024

